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On connait le journalisme
d'investigation, mais moins
le « journalisme d'infiltration

». Pendant dix mois,
Olivier Vermont - c'est un
Pseudonyme - s'est fait passer

pour un militant de
Greenpeace. Ce doux jeune
homme ä l'allure freie a su
si bien tromper son monde
qu'il s'est vu confier le
secretariat du bureau frangais
de cette association ecolo-
giste aux methodes mus-
clees... II fait main basse
sur tous les documents qui
passent ä sa portee, n'hesitant

pas, pour les besoins
de la cause, ä seduire une
jolie militante. Tout cela, il
le relate dans un livre, La face

cachee de Greenpeace \

L'organisation ecologiste
y prend une volee de bois
vert. L'« agent infiltre » la
montre mentant ä ses ad-
herents, manipulant les
journalistes, selectionnant ar-
bitrairement les donnees
scientifiques, flirtant avec
les militants d'organisa-
tions terroristes. Pis, il de-
robe les comptes de
l'organisation, des documents
qui montrent que le 60 %
des depenses s'envolent en
salaires, alors que le 6%
seulement sert reellement ä

financer les Operations
menees sur le terrain. Ayant
regle son compte au
bureau frangais de Greenpeace,

Vermont infiltre son siege

mondial ä Amsterdam.
Lä encore, il s'empare de

'Paris, Albin Michel, 1996.

comptes qui revelent que
Geenpeace consacre des
sommes bien plus elevees
ä ses collectes de fonds
qu'aux Operations.

Olivier Vermont decrit
Greenpeace comme une
structure cloisonnee, culti-
vant le mythe du secret,
fonctionnant un peu comme

l'lnternationale communiste

des annees 1930. Les
campagnes sont choisies
en fonction des retombees
mediatiques. L'organisation
reprend des rumeurs,
souvent sans fondements
scientifiques serieux, les
lance dans les medias gräce

ä un reseau de journalistes

acquis ä sa cause,
monte des « scoops » qui
lui rapporte beaucoup
d'argent, quitte ä presenter des
excuses si la supercherie
est demontree. De telles
methodes ont coüte pres de
soixante millions de francs
suisses ä la Shell.

Qu'importe ce que revele
cet « agent infiltre », qu'il
dise en gros la verite, qu'il
la travestisse plus grave-
ment I Quoi qu'il en soit,
sur la base de quelques
papiers voies, il accuse Greenpeace

d'avoir detourne des
dons verses dans le cadre
de la lutte contre le tunnel
du Somport, alors qu'une
verification, normale pour
un journaliste, lui aurait fait
abandonner de tels soup-
gons. De telles methodes
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doivent etre condamnees.
Ce journalisme d'infiltration,

reposant sur le vol de
documents et de confiden-
ces, ne peut que susciter
l'indignation. Une teile
Strategie ne correspond en rien
ä la deontologie du journaliste,

d'autant qu'on sent
Vermont bien plus obse-
de par son personnage de
« David » s'attaquant au
« Goliath vert » que par la
recherche de la verite.

Seuls des services de
renseignement strategiques
peuvent faire de l'infiltration

au nom de la securite
nationale. Encore doivent-
ils le faire sous le contröle
et avec l'autorisation de

leurs plus hautes autorites.
Gouverner, c'est prevoir le
pire, donc chercher, par des
moyens qui ne relevent pas
forcement de la morale de
l'enfant de chceur, les
informations que des individus,
des associations, des
gouvernements cherchent par
tous les moyens ä cacher,
parce qu'ils ont de « mau-
vaises » intentions. Ce
monopole des services de
renseignement strategiques
repose sur l'interet general du
pays et la volonte d'eviter
des crises et des surprises
qui pourraient mettre en
danger l'existence meme
d'un peuple et d'un Etat. De
telles procedures, conformes

aux principes demo¬

cratiques, n'empechent pas
des bavures: Greenpeace
en sait quelque chose avec
l'operation menee contre
le Rainbow Warrior par les

services secrets frangais
dans le cadre des essais
nucleaires dans le Pacifique.

Une teile ethique - pas de

journalisme d'infiltration
fonde sur le vol de
documents - fait-elle le poids
face ä l'obsession du profit et

du succes mediatique il y
a sans doute d'autres
Olivier Vermont, journalistes,
qui cherchent de nouvelles
victimes ä infiltrer2

Colonel Herve de Weck

2 Cette reflexion s'appuie sur des comptes rendus parus dans Le Point du 4 janvier 1997 et dans Valeurs
actuelles du 18 janvier 1997.

L'Association de la Revue militaire suisse tient ä exprimer sa vive
reconnaissance ä tous les membres du « Groupe des 200 » qui se sont fidele-
ment et ponctuellement acquittes du montant de leur abonnement de

soutien de Fr. 200- pour l'annee 1997.

Bienvenue egalement aux 35 nouveaux adherents qui nous ont permis
de porter notre effectif ä 150 membres au debut de cette annee. Notre
action de recrutement se poursuit, afin d'atteindre notre objeetif declare de

200 membres.

Votre appui, vous le savez, nous est precieux et contribue ä donner ä

notre revue les moyens de poursuivre sa mission d'information des
officiers romands, mais aussi de tous ceux que les problemes de securite du

pays interessent.

Brigadier Philippe Pot
Responsable du « Groupe des 200 »
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